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XAVIER RASPAIL

Lorsque j'ai publie mes observations siir la duree de.

l'incubation des ceiifs et de lediication des jeiines dans le

nid de quelques Passereaux (1), je n'avais pu encore

reussir pour le Bouvreuil vulgaire [Pyrrhula vulgaris

Temm.) ä obtenir un resulUit complet, j'etais seulement

arrive ä relever le temps ecoule entre la sortie des jeunes

de Tosuf et le momeiit oü ils abandonnent definitivement

le nid, ce qui parait avoir lieii avant qii'ils ne soient en

etat de voler, ainsi que tend ä le proiiver la presente

Observation.

J'ai dejä fait remarquer que si ce depart premature

etait habituel ä cette espece, on en trouvait un exemple

semblable chez le Rossignol, dont les jeunes courent ä

terre pendant plusieurs jours apres leur sortie du nid

avant de pouvoir voleter dans les buissons. Ces jeunes

deviennent ainsi une proie facile pour les Chats marau-

deurs et nieme pour les Chiens de chasse qu'on laisse cir-

culer librement dans lesjardins et les bois.

En somme , sur cinq nids de Bouvreuil que j 'avais trouves

(1) Mem. de la Soc. zool. de France, t. IX, p. 185, 1896.
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a poiiit, c'est-ä-(liro avaiil la torniinaison de la pontc,

aucun n'etait parvenii jiisqu'ä l'eclosion des cDufs

;

trois avaient ete certainement delriiils par le Lerot, ainsi

qu'en lemoignaient les cociiiilles vides laissees siir place.

L'aiinee derniere, le 2-") avril, eii taillanl aiix eisailles le

sommet d'iine haie de lilas, lejardinier mil a decouvert

iin nid de Boiivreuil contenant un ocuf. Atout hasard, on

garnit de branchages le cöte coupe et le lendemain, 26,

la mere etaitsur le nid a heures du matin ; eile venait

de pondre son deuxieme oeuf. Le 27, ä la meme heure,

eile Tavait dejä quilte apres y avoir laisse un troisieme

oeuf.

Etant donnee sa prcsence, la veille, a 6 iieures du

matin, on peut lixer approximativement le nioment de la

ponte (en avril) chez cette espece, aux environs de 5 h. 1/2,

car la pondeuse se repose toujours un certain temps apres

les efforts qu'elle a du faire pour l'expulsion de son oeuf.

Je citerai, ä l'appui, la petite Observation suivante que j'ai

faite il y a quelques annees, un matin d'avril. Un nid

de Draine {Turdiis viscivorm) venant d'etre termine entre

les maitresses branches dun pommier, je prolilai de ce

qu'un petit kiosque se trouvait toul pres, pour venir m'y

installer, ä la premiere heure, de fagon ä observer le moment

oü la femelle viendrait pondre. Elle arriva ä 6 h. 35 et se

posa sur le nid; au boutd'une dizaine de minutes, eile se

mit ä s'agiter; par instants, son cou s'allongeait, secouede

petits fremissements, puis eile entrouvrit son bec, comme
le fönt les Oiseaux que la chaleur gene. Tont ce petit

manege indiquait un etat de souffrance produiL evidem-

ment par le passage de l'a'uf a travers l'orilice anal ; apres

cet instant de penibles elforts, l'Oiseau rosta immobile et

ne partit qu'au bout de vingt minutes, ä 7 li. 5.

Pour en revenir ä nolre Bouvreuil, le 28, la femelle

tint le nid des le matin et ne le quitta plus. Dans l'apres-

midi,je la lis envoler et je constalai qu'elle avait pondu

un quatrieme (ruf et s'etaitmisea couver immediatement,

comme, du reste, c'est de regle chez tous les Passereaux

aussitot la Iin de la ponte.
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Le 29, (lans Ic miliou de la journee, ayant rcmarque,

en passant, qu'olle n'elait pas siir son nid, je m'approchai

poiir me i'cndro comple si la cause de son absence ne

proviendrait pas (Tune destruction des ceufs, toujours ä

redouter de la pari du Lerot, mais eile n'avait fait que

proliter (l'un beau rayon de soleil pour aller manger; les

oDufs, en efi'el, etaientbien chauds,maisau lieu de quatre,

il y en avait un cinquieme que cette femelle avait pondu

le malin meme, vingt-quatrc heures apres la mise en

incubaliondes premiers. On trouve, dureste, des exemples

semblables che/ le Pinson el d'une facon tres remarquable

chezun Uapace nocturne, le Hiboii vulgaire [Ollis vulgaris),

dont la ponte est de sept ä huit ocufs et qui couve des le

premier, de sorte qu'un jeune a dejä sept a huit jours

quand le dernier vient ä naitre (1).

Le 12 mai, je visite le nid a 10 heures du malin, les

CEufs sont encore intacts ; en repassant all h. 30 un ceuf

est eclos; h 1 heure un second ; entre 3 h. 30 et 4 heures

un troisieme ; a 4 h. 50, un quatrieme jeune est ä moitie

degage de la coquille. Le cinquieme u'uf est inlact, mais

ä 7 h. 30 il est perce par le bec du jeune qui prepare sa

delivrance.

Le 13, au malin, je trouve les cinq jeunes ne presentant

entre eux aucune difference appreciable malgre leur

naissance echelonnee. Le cinquieme a du sortir de la

coquille vers 8 heures du soir.

Le 22, les jeunes sont tont emplumes ; ä mon approche

ils s'agitent et si je m'etais avance un peu plus, ils eussent

certainement saute ä terre. Le 24, ils etaient toujours au

nid ä 7 h. 30 du soir; le 2,5, ä 7 heures du matin, ils

Favaient quitte, probablement apres le lever du soleil, car

le nid etait froid.

Dans Tapres-midi, je vois un jeune courant a terre

devant moi, mais incapable de voler ; le 27, j'arrive a

temps pour arreter la poursuite d'un (^hien au moment oii

il allait en happer un autre ne pouvant encore gagner, ä

(1) Xavier Raspail, De l'incubalion chez le Uibou vuUjaire {Bull, de la

Soc. Zool. de France, 18J0).
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raide de ses ailcs, les branches bassos des buissons.

Ces donnees vont nous permeüre d'en tirer des deduc-

tions inleressanles, surtont en ce qni concerne Feclosion

echelonnee des crufs de nolrc nid de Bouvreuil.

D'abord, sans trop s'ecarter (b^ la realite, on peuL fixer

a 6 heures du matin le point de depart de cette inciil)alioii.

Dans mes precedentes observations, j'avais adopte 7 heures

en raison des heures differentielles auxquelles j'avais vu

venir pondrc les femelies de plusieurs espcces dont j"ai

etabli la duree comparalive de rincubation. La journee

doit donc elre comptee ici de ß heures du matin au

lendemain meme heure.

En second Heu, si on considöre que la femelle ne quitte

pas le nid apres avoir pondu son dernier oeuf, celui-ci ne

subit aucun refroidissement et commence sans transilion

son evolution embryonnaire
;

pour les autres, au con-

traire, qui sont restes exposcs ä la temperature souvent

tres froide de plusieurs nuits, un temps proportionnel est

necessaire pour que la vesicule germinative acquiere le

degre de chaleur qu'avait le dernier o^uf ä i'instant de sa

sortie du corps de la mere.

Nous avons ainsi les elements pour determiner avec

une certaine approximation le temps mis respectivement

par les quatre premiers oeufs pour eclore.

Pour le cinquieme et dernier, il y a une tres importante

dilference en moins dans la duree de son incubation.

L'eclosion de ces oiufs a dcmande :

Pour le 5« ffiuf 13 jours 14 heures.
— 4« — 14—5 —
— ;5e — :.. 14 — 7 —
— 2«— 14 — 9 — 1/2

— l""-— 14 — 11 —

Ainsi le cinquiöme a3uf, bien que pondu vingt-quatre

heures apres la mise en incubation des autres, a mis pour

eclore quinze heures de moins que le quatriöme cnlre

immediatement en incubation aussit(!>l qu'il avait ete

pondu. On peut en trouver la raison dans la formation de

ce qualrieme ceul" dans l'oviducte au cours des premiers
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vingt-quatre heiires de la couvaison, ce qiii a du donucr

iine impiilsion plus aclive au Iravail germiualil'.

Quant aux jeuncs ncs dans la journec du 12 avcc uu

intervalle de neuf heurcs entre le premier et le dernier,

ils fiirent en etat de partir du nid en meme temps, le 2o,

'aprös le lever du soleil. Leur education a donc ete d'on-

viron treize jours, en negiigeant les quelques heurcs en

moins que rigoureusement il faudrait defalquer puui-

chacun d'eux. C'cst, du reste, le meme chidre que m'a

donne l'observation de leducation desjeunes Bouvreuils

dans le nid, publice cn 1896.

Enfin, la periode de temps ecoulee entre le premier

(Euf depose dans Ic nid et le depart desjeunes, a ete exac-

tement de trenle-deux jours.

J'ai dejä cite et commente prccedemment le travail

important que M. W. Evans, d'Edimbourg, a public,

en 1891, dans VIbis sur la duree de l'incubation des oeufs

des Oiseaux (1). Dans les tables oi^i il a reuni non seule-

ment les resultats qu'il a pu obtenir lui-meme, mais tont

ce qu'il a trouve sur ce sujet dans les autcurs, ne ligurc

pas d'observation sur le nid du Bouvrcuil. Dcux u'ufs

qu'il a fait couver par une Serine, sont eclos a la iin du

treizicmc jour; cnlin, il cite Bcchstein, Tiedmann et Owen
qui donncnt Ic chitFre de quinze jours pour la duree de

l'incubation chez cette espece.

Ces chiffres^difTcrent nolablcment de ceux qui resultent

de mon Observation. l*our celui qui appartient aux trois

autcurs citcs par M. W. Evans, je ne Ic discuterai pas,

ne sachant sur quelle base il a ete etabli; mais il y a

licu de nc tenir aucun comptc de l'observation obtenue

par M. W. Evans ä l'aidc d'une Serine. Ces expericnces

pratiquees avec des couveuscs domestiqucs — et ma
critique s'applique encore plus ä la couveuse artifieielle

— ne peuvent faire connaitre le temps necessaire a un
oiuf pour eclore lorsqu'il est couye par la mere dans les

condilions naturelles de la reproduction, ce qui estl'unique

(I) William Evaus, On the periods occupied by hirds in Ihe incubution of

Iheiv egcjs {Ibis, 1891).
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iiiloret quo presenle cctlo etiulc. En Jonnant ä couver

rceiif de Boiivroiiil ä unc Sorine, on sail quo celle-ci a

mis IS jours a lo faire oclore et rion de plus.

Je rappellerai, a ce sujet, un exomple Cüui'ant : la femellö

du Faisau ordinaire, on lil)ortö daus los bois, couve vingt-

sept jours; tandis quo ses ccufs conlies ä dos Poules*

domosliquos mettont ordinaircmont vinj>;t-cinq jours pour

parvcuir a terme et memo, avec certaiuos races, ce terme

peut s'abaissor ä vingt-quatre et jusqu'ä vingt-trois

jours.

On voit suflisammont par lä quo pour eludier la duree

de rineubatiou clioz los Oiseaux, il faut lo faire en pleine

nature, dans lo nid memo qu'ils construisent solon des

reglos immuables nocessilees par lo plus ou moins de

chaleur quo la more peut fournir et concentrer aulour de

ses auifs.
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